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TOULON  1er janvier 2023 

Prédication C. Akli 

                                              QUI DONC EST-IL CE FILS DE L’HOMME ? 

2 lectures : 
Epître de Paul aux Galates, chapitre 4 v. 1-7 

Voici ce que je pense : quand l'héritier est encore enfant, il n'est pas différent d'un 

esclave. Pourtant, c'est lui qui sera le propriétaire de tout.  

Mais il doit obéir à des personnes qui s'occupent de lui et de ses affaires, jusqu'au jour 

fixé par son père.  

Pour nous, c'est la même chose. Avant, nous étions comme des enfants, nous étions 

esclaves des forces du monde.  

Mais quand le moment décidé par Dieu est arrivé, Dieu a envoyé son Fils. Il est né 

d'une femme et il a vécu sous la loi de Moïse.  

Il est venu pour rendre la liberté à ceux qui vivent sous la loi, et pour faire de nous des 

enfants de Dieu. 

Oui, vous êtes vraiment ses enfants. La preuve, c'est que Dieu a envoyé dans nos 

cœurs l'Esprit de son Fils, Esprit qui nous fait dire : « Abba ! Père ! »  

Donc, tu n'es plus un esclave, mais un enfant de Dieu. Et comme tu es son enfant, Dieu 

te donnera l'héritage qu'il réserve à ses enfants. 
 

Evangile selon Luc, chapitre 2 v.15-21 

Voici que les anges quittèrent les bergers pour retourner au ciel. Les bergers se dirent 

alors, les uns aux autres : « Allons donc jusqu’à Bethléem et voyons ce qui est arrivé, 

ce que le Seigneur nous a fait connaître. »  Ils y allèrent en hâte et trouvèrent Marie, 

Joseph et le nouveau-né couché dans la mangeoire.  

Après avoir vu, ils firent connaître tout ce qui leur avait été dit au sujet de cet enfant.  

Et tous ceux qui les entendirent furent étonnés de ce que leur disaient ces bergers.  

Quant à Marie, elle retenait tous ces événements en en cherchant le sens.  

Puis les bergers s’en retournèrent, chantant la gloire et les louanges de Dieu pour tout 

ce qu’ils avaient entendu et vu, en accord avec ce qui leur avait été annoncé.  

Huit jours plus tard, quand vint le moment de circoncire l’enfant, on l’appela du nom 

de Jésus, comme l’ange l’avait appelé avant sa conception. 

*** 

Nous venons célébrer Noël.  

Pendant ce temps de fête, le message de l’Ange pour les bergers a de nouveau 

retenti : « je vous apporte une bonne nouvelle qui sera pour tout le peuple le sujet 

d’une grande joie »  

Nous voici arrivés au premier dimanche de l’année nouvelle. Et nous sommes, tout à la 

fois, joyeux de cette page nouvelle qui s’ouvre devant nous, et aussi inquiets de ce que 

nous réserve l’avenir.  

À nous de faire de ce dimanche un joyeux dimanche !  

L’ange a annoncé une bonne nouvelle qui sera pour tout le peuple le sujet d’une 

grande joie. Cette frénésie de joie, nous en sommes chaque fin d’année les témoins : 

les rues, les places publiques, les magasins, les surfaces commerciales ont tous été 

parfaitement décorés. Les appartements et les terrasses se sont remplis de guirlandes 

lumineuses et de sapins.  
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Chrétiens ou non-chrétiens, humbles ou riches, fidèles ou mécréants, on ne peut plus 

nous distinguer. Pour tout le peuple, grande est la joie de Noël. La promesse de l’ange 

ne concernait donc pas une petite poignée de bergers ou d’élus, mais tout le peuple, et 

même, tous les peuples. 

Les travailleurs peuvent se réjouir de leurs congés, les familles se sont retrouvées pour 

des repas festifs, les écoliers ont pu oublier un peu le rythme scolaire. Tout cela à 

cause de Noël, l’anniversaire de la naissance de Christ.  

Fête et allégresse provoquées par l’incarnation du Verbe.  

Bien sûr, la plupart de nos concitoyens sont totalement éloignés de l’évangile et du 

sens du Noël chrétien. C’est-à-dire que ces personnes jouissent de la fête en 

méconnaissant le sujet de la joie.  

Mais cela ne fait rien, cette joie c’est pour tout le monde.  

Une fois par an, nous sommes capables, nous les humains, de nous réjouir ensemble. 

Cela ne peut que faire plaisir à Dieu qui prépare pour tous les peuples et toutes les 

nations un festin dans son Royaume. Quand il tourne son regard vers nous, il voit que 

la joie peut régner aussi bien chez les pauvres que chez les riches, les natifs et les 

immigrés, les patrons et les ouvriers, les jeunes et les vieux. 

La situation exceptionnelle de cette trêve de Noël nous fait réfléchir à l’esprit de cette 

fête. Dans ce passage de l’évangile de Luc, nous lisons que « tous ceux qui les 

entendirent furent étonnés de ce que leur disaient les bergers. » 

Quant à Marie, elle retenait tous ces événements en en cherchant le sens. »  

Nos vieilles traductions disent qu’elle « repassait tout cela dans son cœur » 
 

L’étonnement 

Il n’y avait pas que Marie et Joseph auprès du petit enfant !  

Il y avait du monde -nous dit Luc- et tous ceux qui entendaient les bergers étaient 

surpris, étonnés. 

La manière d’agir du Seigneur surprend toujours et trouble même la plupart des gens, 

parce qu’elle ne correspond pas à notre logique humaine habituelle.  

Qui voudrait d’un Dieu qui vient parmi les pauvres dans une nuit obscure, dans un 

village obscur, chez un obscur charpentier ?  

Esaïe le prophète avait annoncé un Merveilleux Conseiller, Dieu-Fort, Père à jamais, 

Prince de Paix, mais qui voudrait d’un Dieu sur la paille ou couronné d’épines ? 

Qui donc est-il ?  

Un bébé rose couché sur la paille ? Un père Noël distribuant ses joujoux ?  

Un charlatan qui exploite la crédulité des simples ?  

Un ennemi de la religion officielle, un laïcard forcené ?  

Il reçoit son nom : Yeoshua (hébreu),  (grec), Jésus (français). Ce n’est ni son père, ni 

l’officier d’Etat-Civil qui lui donne ce nom, c’est le nom que l’ange du Seigneur a 

révélé. En fait il y a eu 2 noms pour ce petit bébé : Jésus et Emmanuel. Jésus signifie 

Dieu sauve et Immanu-El signifie « Dieu avec nous ». Lorsqu’il retournera vers son 

Père, Jésus fera cette promesse « Et voici que je suis avec vous tous les jours, jusqu’à 

la fin du monde » (Matth.28v20) Je suis avec vous, je suis votre Emmanuel, je suis Noël ! 

À Noël, tous les francophones parlent hébreu !  

Prononcer le mot NOEL c’est dire en raccourci Immanu-El, Nuwel, nouwel. Ne dites 

plus que vous ne savez pas parler hébreu !  
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Vous savez dire : Shalom, la paix ; Noël, Dieu avec nous, Alléluia, Louez le Seigneur, 

Hosannah, hošanna « de grâce, sauve-nous ! » Tant de mots qui sont passés dans notre 

langue grâce aux psaumes, grâce à nos cantiques. 
 

De nos jours, nous sommes dans le 3è millénaire, nous vivons dans un monde très évolué 

scientifiquement et techniquement, nous sommes très éloignés de la situation de la 

Palestine biblique ; mais l’interrogation persiste. On n’a pas fini de se poser la question 

de Dieu et de ce Jésus de Bethléem ou de Nazareth.  

Une nouvelle année commence pour nous.  

Que sera 2023 ? La répétition de ce que nous avons toujours connu ou bien un 

nouveau commencement empli de joie et d’espérance ?  

Un désir de nouveauté sommeille au cœur de chacun-e d’entre nous comme au cœur de 

chaque homme. En effet, à mesure que les époques succèdent aux époques, le temps 

lui-même paraît s’être usé à force de se répéter sans changement apparent. Il 

semblerait même que Dieu reste figé à force d’être immuable et que la religion perde 

toute valeur. En fait, il y a en nous comme une atmosphère de lassitude que rien ne 

semble pouvoir améliorer. Pourtant le désir de nouveauté reste tenace et nos 

contemporains ont besoin de recevoir notre témoignage.  

Vivons comme les enfants bien-aimés de Notre Père. Vivons comme les héritiers ! 

L’apôtre Paul nous le rappelle : « quand le moment décidé par Dieu est arrivé, Dieu a 

envoyé son Fils. Il est né d'une femme et il a vécu sous la loi de Moïse.  

Il est venu pour rendre la liberté à ceux qui vivent sous la loi, et pour faire de nous des 

enfants de Dieu. » 

Ne soyons pas avare de ce trésor que nous portons, cette bonne nouvelle de l’amour 

infini de notre Père, osons partager cette joie avec nos proches, nos familles, nos 

voisins. Le monde a tant besoin de ces petites étincelles de joie et d’amitié. 

Alors, comme les bergers, premiers témoins de la joie de Noël, mettons-nous en route 

pour chanter à la plus grande gloire de Dieu ! Et que 2023 soit le commencement 

d’une bonne année nouvelle en compagnie de notre Seigneur.  

Faisons de 2023 l’Année de la Joie ! 

Amen 

C.Akli 1/1/2023 
 


